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CI.:[;(traits guA«.Disco@grs sur le colonialismeA »
aEuros"AImA®© CA®Csaire

{JPEG}]Une civilisation qui sdEuros"avA re incapable de rA©soudre les problA 'mes que suscite son
fonctionnement est une civilisation dA©cadente.

Une civilisation qui choisit de fermer les yeux A ses problA mes les plus cruciaux est une civilisation atteinte.
Une civilisation qui ruse avec ses principes est une civilisation moribonde.

Le fait est que la civilisation dite A« europA©enneA », la civilisation A« occidentaleA », telle que laEuros"ont
faA§onnA®©e deux siA cles de rA©gime bourgeois, est incapable de rA©soudre les deux problA 'mes majeurs
auxquels son existence a donnA© naissance : le problA 'me du prolAGtariat et le problA me colonial ; que,
dAcferrA©e A la barre de la A« raisonA », comme A la barre de la A« conscienceA », cette Europe-IA est
impuissante A se justifier ; et que, de plus en plus, elle se rA©fugie dans une hypocrisie daEuros"autant plus odieuse
guéEuros"elle a de moins en moins chance de tromper.

LAEuros"Europe est indA©fendable.

Il paraA®t que cAEuros"est la constatation que se confient tout bas les stratA ges amA®ricains.
En soi cela ndEuros"est pas grave.

Le grave est que A« |AEuros"EuropeA » est moralement, spirituellement indA©fendable.

Et aujourdaEuros"hui il se trouve que ce ne sont pas seulement les masses europA©ennes qui incriminent, mais que
laEuros"acte daEuros"accusation est profA©rA© sur le plan mondial par des dizaines et des dizaines de millions
daEuros"hommes qui, du fond de l1aEuros"esclavage, sdEuros"ACrigent en juges.

On peut tuer en Indochine, torturer A Madagascar, emprisonner en Afrique, sA©vir aux Antilles. Les colonisA©s
savent dA©sormais quaEuros"ils ont sur les colonialistes un avantage. lls savent que leurs A« maA®tresA »
provisoires mentent.

Donc que leurs maA®tres sont faibles.

Et puisque aujourdaEuros"hui il maEuros"est demandA®© de parler de la colonisation et de la civilisation, allons droit
au mensonge principal A partir duquel prolifA rent tous les autres.

Colonisation et civilisation ?

La malA@diction la plus commune en cette matiA're est daEuros"Adtre la dupe de bonne foi daEuros"une hypocrisie
collective, habile A mal poser les problA 'mes pour mieux IA©gitimer les odieuses solutions quaEuros"on leur
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apporte.

Cela revient A dire que IaEuros"essentiel est ici de voir clair, de penser clair, entendre dangereusement, de
rA©pondre clair A laEuros"innocente question initiale : quaEuros"est-ce en son principe que la colonisation ? De
convenir de ce quaEuroselle naEuros"est point ; ni A©vangA®lisation, ni entreprise philanthropique, ni volontA© de
reculer les frontiA'res de l1AEuros"ignorance, de la maladie, de la tyrannie, ni AGlargissement de Dieu, ni extension
du Droit ; daEuros"admettre une fois pour toutes, sans volontA© de broncher aux consA©quences, que le geste
dAccisif est ici de laEuros"aventurier et du pirate, de laEuros"A©picier en grand et de |AEuros"armateur, du
chercheur daEuros"or et du marchand, de IAEuros"appAGiit et de la force, avec, derriA re, laAEuros"ombre portA©e,
malA©fique, daEuros"une forme de civilisation qui, A un moment de son histoire, se constate obligA©e, de faA§on
interne, daEuros"AGtendre A IaEuros"A©chelle mondiale la concurrence de ses A©conomies antagonistes.

Poursuivant mon analyse, je trouve que IaEuros"hypocrisie est de date rA©cente ; que ni Cortez dA©couvrant
Mexico du haut du grand tA©ocalli, ni Pizarre devant Cuzco (encore moins Marco Polo devant Cambaluc), ne
protestent daEuros"Adtre les fourriers daEuros"un ordre supA®rieur ; quaEuros"ils tuent ; quaEuros'ils pillent ;
quaEuros'ils ont des casques, des lances, des cupiditA©s ; que les baveurs sont venus plus tard ; que le grand
responsable dans ce domaine est le pA©dantisme chrAGtien, pour avoir posA®© les A©quations malhonnAdtes :
christianisme = civilisation ; paganisme = sauvagerie, daEuros"oA! ne pouvaient que saEuros"ensuivre
daEuros"abominables consA©quences colonialistes et racistes, dont les victimes devaient Atre les Indiens, les
Jaunes, les NA“gres.

Cela rA©glA©, jaAEuros"admets que mettre les civilisations diffA@rentes en contact les unes avec les autres est bien ;
que marier des mondes diffA©rents est excellent ; quaEuros"une civilisation, quel que soit son gA®nie intime, A se
replier sur elle-mA2me, saEuros"AcCtiole ; que lAEuros"A©change est ici lAEuros"oxygA ne, et que la grande chance
de IaEuros"Europe est daEuros"avoir AOtA© un carrefour, et que, daEuros"avoir AOtAO le lieu gA©omAeCtrique de
toutes les idA©es, le rA©ceptacle de toutes les philosophies, le lieu daEuros"accueil de tous les sentiments en a fait
le meilleur redistributeur daEuros"A®©nergie.

Mais alors je pose la question suivante : la colonisation a-t-elle vraiment mis en contact ? Ou, si laEuros"on
prA©fA're, de toutes les maniAres daEuros" A« AGtablir contactA », AGtait-elle la meilleure ?

Je rA©ponds non.

Et je dis que de la colonisation A la civilisation, la distance est infinie ; que, de toutes les expA@©ditions coloniales
accumulA©es, de tous les statuts coloniaux A©laborA©s, de toutes les circulaires ministA©rielles expA©diA©es, on
ne saurait rA©ussir A extirper une seule valeur humaine.

Il faudrait daEuros"abord AG©tudier comment la colonisation travaille A dA©civiliser le colonisateur, A laEuros"abrutir
au sens propre du mot, A le dA©grader, A le rA©veiller aux instincts enfouis, A la convoitise, A la violence, A la haine
raciale, au relativisme moral, et montrer que, chaque fois quaEuros"il y a au ViA2t-nam une tAdte coupA©e et un A"l
crevA© aEuros" et quaEuros"en France on accepte aEuros”, une fillette violA©e aEuros" et quaEuros"en France on
accepte aEuros", un Malgache suppliciA© aEuros" et quaEuros"en France on accepte aEuros", il y a un acquis de la
civilisation qui pA“se de son poids mort, une rA©gression universelle qui sAEuros"opA're, une gangrA ne qui
saEuros"installe, un foyer daEuros"infection qui sAEuros"AGtend et quaEuros"au bout de tous ces traitA©s violACs,
de tous ces mensonges propagA®©s, de toutes ces expA©ditions punitives tolAGrA©es, de tous ces prisonniers
ficelA©s et A« interrogA©sA », de tous ces patriotes torturA©s, au bout de cet orgueil racial encouragA®©, de cette
jactance ACtalA®e, il y a le poison instillA© dans les veines de 1aEuros"Europe, et le progrA’s lent, mais sA »r, de
lAEuros"ensauvagement du continent.
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Et alors, un beau jour, la bourgeoisie est rA©veillA©e par un formidable choc en retour : les gestapos
s&Euros"affairent, les prisons sdEuros"emplissent, les tortionnaires inventent, raffinent, discutent autour des
chevalets.

On saEuros"AGtonne, on saEuros"indigne. On dit : A« Comme caEuros"est curieux ! Mais, bah ! CAEuros"est le
nazisme, ASa passera !A » Et on attend, et on espA're ; et on se tait A soi-mA2me la vVACritA©, que cAEuros"est une
barbarie, mais la barbarie suprA2me, celle qui couronne, celle qui rA@sume la quotidiennetA©® des barbaries ; que
caEuros"est du nazisme, oui, mais quaEuros"avant daEuros"en Adtre la victime, on en a AOtA© le complice ; que ce
nazisme-IA , on |AEuros"a supportA© avant de le subir, on laAEuros"a absous, on a fermA®© IaEuros"A"il IA -dessus,
on laEuros"a IA©gitimA®©, parce que, jusque-IA , il ne sAEuros"ACtait appliquA© quaEuros"A des peuples non
europA©ens ; que ce nazisme-IA , on lAEuros"a cultivA©, on en est responsable, et quaEuros"il sourd, quaEuros"il
perce, quaEuros"il goutte, avant de IAEuros"engloutir dans ses eaux rougies de toutes les fissures de la civilisation
occidentale et chrAGtienne.

Oui, il vaudrait la peine daEuros"AGtudier, cliniquement, dans le dActail, les dA©marches daEuros"Hitler et de
laEuros"hitlA©risme et de rA©vAGIer au trA’s distinguA©, trA"s humaniste, trA’s chrAGtien bourgeois du XXe siA cle
gquéEuros"il porte en lui un Hitler qui s&Euros"ignore, quaEuros"un Hitler laEuros"habite, quaEuros"Hitler est son
dA©mon, que saEuros"il le vitupA're cAEuros"est par manque de logique, et quaEuros"au fond, ce quaEuros'il ne
pardonne pas A Hitler, ce naEuros"est pas le crime en soi, le crime contre lAEuros"homme, ce naEuros"est pas
l[AEuros"humiliation de IAEuros"homme en soi, cAEuros"est le crime contre I1AEuros"homme blanc, cAEuros"est
laEuros"humiliation de IAEuros"homme blanc, et daEuros"avoir appliquA®© A l1aEuros"Europe des procA©dA©s
colonialistes dont ne relevaient jusquaEuros"ici que les Arabes daEuros"AlgACrie, les coolies de 1aEuros"Inde et les
nA“gres daEuros"Afrique.

JaEuros"ai beaucoup parlA© daEuros"Hitler. CaEuros"est quaEuros"il le mACrite : il permet de voir gros et
de saisir que la sociAGtA© capitaliste, A son stade actuel, est incapable de fonder un droit des gens, comme
elle sAEuros"avA're impuissante A fonder une morale individuelle. QuaEuros"on le veuille ou non : au bout du
cul-de-sac Europe, je veux dire |AEuros"Europe daEuros"Adenauer [Konrad Adenauer, 1876-1967,Chancelier de
RA©publique fA©dACrale Allemande de 1949 A 1963, prA©sident de la CDU &Euros" Union
chrActienne-dA©mocrate] de Schuman [Robert Schuman, 1866-1963, dA©putA© dA©mocrate-chrAGtien de 1945 A
1962, fondateur du MRP, a occupA© de nombreux postes ministACriels sous la Ilve RA©publique franA8aise et est
connu comme auteur du plan de la CommunautA© europA©enne du charbon etde IaEuros"acier en 1952, symbole
de la rA©conciliation franco-allemande], Bidault [Georges Bidault, membre du Conseil national de la RA©sistance un
des fondateurs du MRP, opposant farouche A IaEuros"indA©pendance de 1aEuros"AlgACrie et donc aux option de
De Gaulle, en la matiAre] et quelques autres, il y a Hitler. Au bout du capitalisme, dA©sireux de se survivre, il y a
Hitler. Au bout de IAEuros"humanisme formel et du renoncement philosophique, il y a Hitler.

Et, dA’s lors, une de ses phrases saEuros"impose A moi : A« Nous aspirons, non pas A |aEuros"A©galitA®, mais A
la domination. Le pays de race AGtrangA're devra redevenir un pays de serfs, de journaliers agricoles ou de
travailleurs industriels. Il ne sdEuros"agit pas de supprimer les inA©galitA©s parmi les hommes, mais de les amplifier
et daEuros"en faire une loi.A »

Cela sonne net, hautain, brutal, et nous installe en pleine sauvagerie hurlante. Mais descendons daEuros"un
degrA®©. Qui parle ? JaEuros"ai honte A le dire : cAEuros"est lAEuros"humaniste occidental, le philosophe A«
idA©alisteA ». QuaEuros"il sAEuros"appelle Renan [1], cAEuros"est un hasard. Que ce soit tirA© daEuros"un livre
intitulA© : La RA©forme intellectuelle et morale [1871], quaEuros"il ait AOtA© A©crit en France, au lendemain
daEuros"une guerre [2] que la France avait voulue du droit contre la force, cela en dit long sur les mA"urs
bourgeoises.
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A« La rA©gA©nAGration des races infAGrieures ou abActardies par les races supACrieures est dans IaEuros"ordre
providentiel de IaEuros"humanitA©. LAEuros"homme du peuple est presque toujours, chez nous, un noble
dA©classA©, sa lourde main est bien mieux faite pour manier laEuros"A©pA©e que |aEuros"outil servile. PIutA’t que
de travailler, il choisit de se battre, cAEuros"est-A -dire quaEuros"il revient A son premier AGtat. Regere imperio
populos, voilA notre vocation. Versez cette dA©vorante activitA© sur des pays qui, comme la Chine, appellent la
conquAdte AGtrangA're. Des aventuriers qui troublent la sociAOtA© europA©enne, faites un ver sacrum, un essaim
comme ceux des Francs, des Lombards, des Normands, chacun sera dans son rA’le. La nature a fait une race
daEuros"ouvriers, cAEuros"est la race chinoise, daEuros"une dextACritA© de main merveilleuse sans presque
aucun sentiment daEuros"honneur ; gouvernez-la avec justice, en prA©levant daEuros"elle, pour le bienfait
daEuros"un tel gouvernement, un ample douaire au profit de la race conquA®©rante, elle sera satisfaite ; une race de
travailleurs de la terre, cAEuros"est le nA gre ; soyez bon pour lui et humain, et tout sera dans |aEuros"ordre ; une
race de maA®tres et de soldats, cAEuros"est la race europA©enne. RA©duisez cette noble race A travailler dans
laEuros"ergastule comme des nA’gres et des Chinois, elle se rA©volte. Tout rAGvVoItA© est, chez nous, plus ou
moins, un soldat qui a manquA®© sa vocation, un Adtre fait pour la vie hA©roA que, et que vous appliquez A une
besogne contraire A sa race, mauvais ouvrier, trop bon soldat. Or, la vie qui rA©volte nos travailleurs rendrait
heureux un Chinois, un fellah, A2tres qui ne sont nullement militaires. Que chacun fasse ce pour quoi il est fait, et
tout ira bien.A »

Hitler ? Rosenberg [3] ? Non, Renan.

Mais descendons encore daEuros"un degrA©. Et cAEuros"est le politicien verbeux. Qui proteste ? Personne, que je
sache, lorsque M. Albert Sarraut [4], tenant discours aux AGIA ves de IaEuros"AOcole coloniale, leur enseigne
quaEuros"il serait puA©ril daEuros"opposer aux entreprises europA©ennes de colonisation A« un prA©tendu droit
daEuros"occupation et je ne sais quel autre droit de farouche isolement qui pA©renniserait en des mains incapables
la vaine possession de richesses sans emploi.A »

Et qui sAEuros"indigne daEuros"entendre un certain R.P. Barde [prA2tre] assurer que les biens de ce monde, A«
saEuros"ils restaient indA©finiment rA©partis, comme ils le seraient sans la colonisation, ne rA©pondraient ni aux
desseins de Dieu, ni aux justes exigences de la collectivitA© humaineA » ?

Attendu, comme laEuros"affirme son confrA're en christianisme, le R. P. Muller : A« &Euros! que lAEuros"humanitA©
ne doit pas, ne peut pas souffrir que laEuros"incapacitA©, laAEuros"incurie, la paresse des peuples sauvages laissent
indA©finiment sans emploi les richesses que Dieu leur a confiA©es avec mission de les faire servir au bien de tousA

»,

Personne.

Je veux dire : pas un A©crivain patentA©, pas un acadA©micien, pas un prA©dicateur, pas un politicien, pas un
croisA© du droit et de la religion, pas un A« dA©fenseur de la personne humaineA ».

Et pourtant, par la bouche des Sarraut et des Barde, des Muller et des Renan, par la bouche de tous ceux qui
jugeaient et jugent licite daEuros"appliquer aux peuples extra-europA©ens, et au bA©nAGfice de nations plus fortes
et mieux A©quipA©es, A« une sorte daEuros"expropriation pour cause daEuros"utilitA© publiqueA », cAEuros"AGtait
dA©jA Hitler qui parlait.

OA! veux-je en venir ? AEuros cette idA©e : que nul ne colonise innocemment, que nul non plus ne colonise
impunA©ment ; quaEuros"une nation qui colonise, quaEuros"une civilisation qui justifie la colonisation AEuros" donc
la force AEuros" est dA©jA une civilisation malade, une civilisation moralement atteinte, qui, irrA©sistiblement, de
consA©quence en consA©quence, de reniement en reniement, appelle son Hitler, je veux dire son chA¢timent.
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Colonisation : tA2te de pont dans une civilisation de la barbarie daEuros"oA?, A naEuros"importe quel
moment, peut dA©boucher la nA©gation pure et simple de la civilisation.

JaEuros"ai relevA© dans laEuros”histoire des expA©ditions coloniales quelques traits que jAEuros"ai citA©s ailleurs
tout A loisir.

Cela naEuros"a pas eu laEuros"heur de plaire A tout le monde. Il paraA®t que cAEuros"est tirer de vieux squelettes
du placard. Voire !

Aotait-il inutile de citer le colonel de Montagnac, un des conquA©rants de 1aEuros"AlgACrie : A« Pour chasser les
idA©es qui maEuros"assiA gent quelquefois, je fais couper des tAdtes, non pas des tAdtes daEuros"artichauts, mais
bien des tA%tes daEuros"hommes.A »

Convenait-il de refuser la parole au comte daEuros"Herisson [A« actifA » aussi en Tunise] : A« Il est vrai que nous
rapportons un plein baril daEuros"oreilles rA©coltAGes, paire A paire, sur les prisonniers, amis ou ennemis.A »

Fallait-il refuser A Saint-Arnaud [5] le droit de faire sa profession de foi barbare : A« On ravage, on brA »le, on pille,
on dA®truit les maisons et les arbres.A »

Fallait-il empAacher le marA©chal Bugeaud [6] de systA©matiser tout cela dans une thA©orie audacieuse et de se
revendiquer des grands ancAdtres : A« Il faut une grande invasion en Afrique qui ressemble A ce que faisaient les
Francs, A ce que faisaient les Goths.A »

Fallait-il rejeter dans les tA©nA bres de IaEuros"oubli le fait dAEuros"armes mA©morable du commandant GA©rard |
7] et se taire sur la prise daEuros"Ambike, une ville qui, A vrai dire, nAEuros"avait jamais songA®© A se dA©fendre :
A« Les tirailleurs naEuros"avaient ordre de tuer que les hommes, mais on ne les retint pas ; enivrA©s de
laEuros"odeur du sang, ils naEuros"A©pargnA‘rent pas une femme, pas un enfantaEuros! AEuros la fin de
laEuros"aprA“s-midi, sous |aEuros"action de la chaleur, un petit brouillard sdEuros"ACleva : cAEuros"AGtait le sang
des cing mille victimes, laEuros"ombre de la ville, qui sdEuros"A©vaporait au soleil couchant.A »

Oui ou non, ces faits sont-ils vrais ? Et les voluptA©s sadiques, les innombrables jouissances qui vous
frisselisent la carcasse de Loti [8] quand il tient au bout de sa lorgnette daEuros"officier un bon massacre
daEuros"Annamites ? Vrai ou pas vrai ?

Et si ces faits sont vrais, comme il nAEuros"est au pouvoir de personne de le nier, dira-t-on, pour les
minimiser, que ces cadavres ne prouvent rien ?

Pour ma part, si jAEuros"ai rappelA© quelques dACtails de ces hideuses boucheries, ce nAEuros"est point par
dA®lectation morose, cAEuros"est parce que je pense que ces tAdtes daEuros"hommes, ces rA©coltes
daEuros"oreilles, ces maisons brA »l/A©es, ces invasions gothiques, ce sang qui fume, ces villes qui
saEuros"A©vaporent au tranchant du glaive, on ne saEuros"en dA©barrassera pas A si bon compte. Ils prouvent
que la colonisation, je le rA©pA“te, dA©shumanise 1AEuros"homme mA2me le plus civilisA© ; que IaEuros"action
coloniale, laEuros"entreprise coloniale, la conquAdte coloniale, fondA©e sur le mA©pris de IAEuros"homme
indigA"ne et justifiA©e par ce mA©pris, tend inA©vitablement A modifier celui qui lAEuros"entreprend ; que le
colonisateur, qui, pour se donner bonne conscience, saEuros"habitue A voir dans lAEuros"autre la bAdte,
saEuros"entraA®ne A le traiter en bAdte, tend objectivement A se transformer lui-mA2me en bA2te. CAEuros"est
cette action, ce choc en retour de la colonisation quaEuros"il importait de signaler.
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PartialitA© ? Non. Il fut un temps 0A! de ces mA2mes faits on tirait vanitA©, et 0At, sA »r du lendemain, on ne
mAcchait pas ses mots. Une derniAre citation ; je laEuros"emprunte A un certain Carl Sieger, auteur daEuros"un
Essai sur la Colonisation [Paris, 1907] : A« Les pays neufs sont un vaste champ ouvert aux activitA©s individuelles,
violentes, qui, dans les mA©tropoles, se heurteraient A certains prA©jugA®©s, A une conception sage et rA©glACe
de la vie, et qui, aux colonies, peuvent se dA©velopper plus librement et mieux affirmer, par suite, leur valeur. Ainsi,
les colonies peuvent, A un certain point, servir de soupape de sA »retA© A la sociAOtA© moderne. Cette utilitA©
serait-elle la seule, elle estimmense.A »

En vAGIitA©, il est des tares quaEuros"il nAEuros"est au pouvoir de personne de rA©parer et que laEuros"on
naEuros"a jamais fini dAEuros"expier. Mais parlons des colonisA©s.

Je vois bien ce que la colonisation a dA®truit : les admirables civilisations indiennes et que ni Deterding [9], ni Royal
Dutch, ni Standard Oil ne me consoleront jamais des AztA ques et des Incas.

Je vois bien celles aEuros" condamnA®©es A terme aEuros" dans lesquelles elle a introduit un principe de ruine :
OcA®©anie, NigACria, Nyassaland [10]. Je vois moins bien ce quaEuros"elle a apportA©.

SA©curitA© ? Culture ? Juridisme ? En attendant, je regarde et je vois, partout oAl il y a, face A face, colonisateurs
et colonisA®s, la force, la brutalitA®©, la cruautA®©, le sadisme, le heurt et, en parodie de la formation culturelle, la
fabrication hAc¢tive de quelques milliers de fonctionnaires subalternes, de boys, daEuros"artisans,
daEuros"employA©s de commerce et daEuros"interprA tes nA©cessaires A la bonne marche des affaires.

JaEuros"ai parlA© de contact.

Entre colonisateur et colonisA®, il nAEuros"y a de place que pour la corvA©e, IaEuros"intimidation, la pression, la
police, laEuros"impA't, le vol, le viol, les cultures obligatoires, le mA©pris, la mA©fiance, la morgue, la suffisance, la
muflerie, des AClites dA©cAOrA©brA©es, des masses avilies.

Aucun contact humain, mais des rapports de domination et de soumission qui transforment IAEuros"homme
colonisateur en pion, en adjudant, en garde-chiourme, en chicote et laEuros"homme indigA ne en instrument de
production.

AEuros mon tour de poser une A©quation : colonisation = chosification.

JaEuros"entends la tempAdte. On me parle de progrA’s, de A« rA@alisationsA », de maladies guA©ries, de niveaux
de vie AClevA©s au-dessus dAEuros"eux-mA2mes.

Moi, je parle de sociAGtA©s vidA©es daEuros"elles-mA2mes, des cultures piAGtinA©es, daEuros"institutions
minA©es, de terres confisquA®es, de religions assassinA©es, de magnificences artistiques anA©anties,
daEuros"extraordinaires possibilitA©s supprimA©es.

On me lance A la tA2te des faits, des statistiques, des kilomA®©trages de routes, de canaux, de chemins de fer.

Moi, je parle de milliers daEuros"hommes sacrifiA©s au Congo-OcA©an. Je parle de ceux qui, A laEuros"heure oAt
jAEuros"A©cris, sont en train de creuser A la main le port daEuros"Abidjan. Je parle de millions daEuros"hommes
arrachA©s A leurs dieux, A leur terre, A leurs habitudes, A leur vie, A la vie, A la danse, A la sagesse.
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Je parle de millions daEuros"hommes A qui on a inculquA© savamment la peur, le complexe daEuros"infA©rioritA©,
le tremblement, lAEuros"agenouillement, le dA©sespoir, le larbinisme.

On maEuros"en donne plein la vue de tonnage de coton ou de cacao exportA©, daEuros"hectares daEuros"oliviers
ou de vignes plantA®©s.

Moi, je parle daEuros"A©conomies naturelles, daEuros"A©conomies harmonieuses et viables, daEuros"A©conomies
A la mesure de l1aEuros"homme indigA 'ne dA©@sorganisA®©es, de cultures vivriAres dAGtruites, de sous-alimentation
installA©e, de dA©veloppement agricole orientA© selon le seul bA©nAGfice des mA®Gtropoles, de rafles de produits,
de rafles de matiAres premiAres.

On se targue daEuros"abus supprimA®s.

Moi aussi, je parle daEuros"abus, mais pour dire quaEuros"aux anciens aEuros" trA’s rA©els 4Euros" on en a
superposA© daEuros"autresaEuros” trA’s dAGtestables. On me parle de tyrans locaux mis A la raison ; mais je
constate quaEuros"en gA©nAcral ils font trA’s bon mA©nage avec les nouveaux et que, de ceux-ci aux anciens et
vice-versa, il sdEuros"est AGtabli, au dAGtriment des peuples, un circuit de bons services et de complicitA®©.

On me parle de civilisation, je parle de prolA®©tarisation et de mystification.

Pour ma part, je fais laEuros"apologie systA©matique des civilisations para-europA©ennes.

Chaque jour qui passe, chaque dA©ni de justice, chaque matraquage policier, chaque rA©clamation ouvriA're
noyA©e dans le sang, chaque scandale AGtouffA©, chaque expA®©dition punitive, chaque car de C.R.S., chaque
policier et chaque milicien nous fait sentir le prix de nos vieilles sociAGtAGCs.

CaEuros"AGtaient des sociAOtA©s communautaires, jamais de tous pour quelques-uns.

CaEuros"AGtaient des sociAOtA©s pas seulement antA©-capitalistes, comme on IaEuros"a dit, mais aussi
anti-capitalistes.

CaEuros"Aotaient des sociAOtA©s dA©mocratiques, toujours.

CaEuros"Aotaient des sociAOtA©s coopAoratives, des sociACtAOs fraternelles.

Je fais laEuros"apologie systA©matique des sociAOtA©s dAGtruites par lAEuros"impACrialisme.

Elles AGtaient le fait, elles naAEuros"avaient aucune prA©tention A Adtre 1aEuros'"idA©e, elles naEuros"ACtaient,
malgrA®© leurs dA©fauts, ni haA ssables, ni condamnables. Elles se contentaient daEuros"Adtre. Devant elles
naEuros"avaient de sens, ni le mot A©chec, ni le mot avatar. Elles rA©servaient, intact, lAEuros"espoir.

Au lieu que ce soient les seuls mots que |AEuros"on puisse, en toute honnAdtetA©, appliquer aux entreprises
europA©ennes hors daEuros"Europe. Ma seule consolation est que les colonisations passent, que les nations ne
sommeillent quaEuros"un temps et que les peuples demeurent.
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Cela dit, il paraA®t que, dans certains milieux, laEuros"on a feint de dA©couvrir en moi un A« ennemi de
|laEuros"EuropeA » et un prophA-te du retour au passA© antA©-europA©en.

Pour ma part, je cherche vainement oAt jaAEuros"ai pu tenir de pareils discours ; 0At laEuros"on maEuros"a vu
sous-estimer laEuros"importance de laEuros"Europe dans laEuros"histoire de la pensA©e humaine ; 0A! lAEuros"on
maEuros"a entendu prA2cher un quelconque retour ; 0A! lAEuros"on maEuros"a vu prA©tendre quaEuros"il pouvait y
avoir retour.

La vAGritA© est que jaEuros"ai dit tout autre chose : savoir que le grand drame historique de l1AEuros"Afrique a
moins AGtA© sa mise en contact trop tardive avec le reste du monde, que la maniA're dont ce contact a AGtA©
opA©rA© ; que caEuros"est au moment oAl |AEuros"Europe est tombA©e entre les mains des financiers et des
capitaines daEuros"industrie les plus dA©nuA©s de scrupules que lIAEuros"Europe saEuros"est A« propagA©eA » ;
que notre malchance a voulu que ce soit cette Europe-lA que nous ayons rencontrA© sur notre route et que
|lAEuros" Europe est comptable devant la communautA© humaine du plus haut tas de cadavres de
[&Euros"histoire.

Par ailleurs, jugeant laEuros"action colonisatrice, jAEuros"ai ajoutA© que lIaEuros"Europe a fait fort bon mA©nage
avec tous les fA©odaux indigA 'nes qui acceptaient de servir ; ourdi avec eux une vicieuse complicitA© ; rendu leur
tyrannie plus effective et plus efficace, et que son action naEuros"a tendu a rien de moins quaEuros"A artificiellement
prolonger la survie des passA©s locaux dans ce quaEuros'ils avaient de plus pernicieux.

JaEuros"ai dit AEuros" et caEuros"est trA’s diffA©rent AEuros" que laEuros"Europe colonisatrice a entassA©
laEuros"abus moderne sur laEuros"antique injustice ; laAEuros"odieux racisme sur la vieille inA©galitA®©.

Que si caEuros"est un procA’s daEuros'intention que l1aEuros"on me fait, je maintiens que lIaEuros"Europe
colonisatrice est dA©loyale A IA©gitimer a posteriori laAEuros"action colonisatrice par les A@vidents progrA’s
matACriels rAGalisA©s dans certains domaines sous le rA©gime colonial, attendu que la mutation brusque est
chose toujours possible, en histoire comme ailleurs ; que nul ne sait A quel stade de dA©veloppement matACriel
eussent AOtA© ces mA2mes pays sans |aEuros"intervention europA©enne ; que laEuros"A©quipement technique, la
rA©organisation administrative, A« lAEuros"europA©anisationA », en un mot, de IaEuros"Afrique ou de |AEuros"Asie
naEuros"AGtaientaEuros" comme le prouve laEuros"exemple japonais AEuros" aucunement liA©s A
laEuros"occupation europA©enne ; que |aEuros"europA©anisation des continents non europA©ens pouvait se faire
autrement que sous la botte de IaEuros"Europe ; que ce mouvement daEuros"europA©anisation ACtait en train ;
quaEuros"il a mAdme AOtA® ralenti ; quaEuros"en tout cas il a AOtA© faussA®© par la mainmise de IaEuros"Europe.

AEuros preuve quaEuros"A IaEuros"heure actuelle, ce sont les indigA 'nes daEuros"Afrique ou daEuros"Asie qui
rA©clament des A©coles et que cAEuros"est IAEuros"Europe colonisatrice qui en refuse ; que caEuros"est
laEuros"homme africain qui demande des ports et des routes, que cAEuros"est |AEuros"Europe colonisatrice qui, A
ce sujet, IAGsine ; que caEuros"est le colonisA© qui veut aller de lAEuros"avant, que caAEuros"est le colonisateur qui
retient en arriA re.[AEuros!]

AimA© CAOsaire,
Discours sur le colonialisme

[1] Joseph Ernest Renan 1823-1892
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[2] face A |aEuros"Allemagne, menA©e sous la houlette de NapolA©on IlI

[3] Alfred Rosenberg, 1893-1946, idA©ologue du nazisme, avec son ouvrage Le Mythe du XXe siA cle publiA©e en 1930

[4] 1872-1962, radical-socialiste, Gouverneur de |aEuros"Indochine, plusieurs fois ministre de l1aEuros"IntAGrieur sous la Ille RA©publigue et

PrA®©sident du Conseil

[5] GA©nAoral Achille le Roy dit Saint-Arnaud qui assura le commandement de la Division de Constantine, en 1837 avec le grade de capitaine, il

dirige le A« siA"ge de ConstantineA »

[6] gouverneur gA©nAGral de l1AEuros"AlgA©rie de 1840 A 1847 ; il dirigea la conquAdte du Maroc

[7] qui organisa la rA©pression fA©roce du soulA"vement populaire A Madgascar

[8] Il s&Euros"agit du rAGcit de la prise de Thouan-An paru dans Le Figaro en septembre 1883 et citA© dans le livre de N. Serban : Loti, sa vie,
son A"uvre.A« Alors la grande tuerie avait commencA®©. On avait fait des feux de salve-deux ! et cAEuros"A®tait plaisir de voir ces gerbes de
balles, si facilement dirigeables, sdEuros"abattre sur eux deux fois par minute, au commandement daEuros"une maniAre mA©thodique et sA
»redEuros} On en voyait daEuros"absolument fous, qui se relevaient pris daEuros"un vertige de courirdEuros; lls faisaient en zigzag et tout de
travers cette course de la mort, se retroussant jusquaEuros"aux reins daEuros"une maniA're comiqueaEuros! et puis on sdEuros"amusait A
compter les mortsaEuros!A ».

[9] Henri Detering contribua A mettre en place le cartel du pA©trole dans les annA©es 1920 : les Seven Sisters

[10] nom colonial du Malawi, en rA©fA©rence au lac Nyassa
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